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INITIHTIVE5
Restauration scolaire
Les cantines stéphanoises passent au bio
Saint-Etienne a profité du renouvellement de son contrat de restauration scolaire pour
imposer des produits bio issus d'une filière locale tout en baissant les prix.

La négociation lancée par
Saint-Étienne pour le renou-
vellement de la délegation de
service public lie a l'approvi-
sionnement des 47 cantines
stéphanoises (2 500 repas par
jour servis dans 95 ecoles) a
abouti a la selection d'Ave

nance (groupe Elior), via un
contrat de 12 M€ signe pour
sept ans « La population
considérait assez mal la res-
tauration scolaire Comme le
contrat de delegation en cours
- quatorze ans avec Scolarest
(Compass Group France) -

allait être remis enjeu, nous
nous étions engages, des les
municipales, a améliorer
le rapport qualité-prix des
cantines et la qualite de l'ah-
mentation en introduisant
des produits bio locaux »,
rappelle Maurice Vincent,
le maire de Saint-Etienne

Des études approfon-
dies réalisées avec l'aide
d'associations comme la
Coordination Rhône-Alpes
de l'agriculture biologique
(Corabio) et le Groupement
des producteurs bio du Rhône
et de la Loire (Ardab) ont
permis d'élaborer un cahier
des charges adapte « Heureu-
sement, nous avons pu nous
appuyer en interne sur une
equipe technique et juridique
solide Ce qui a contribue au
succes de la négociation » Et
M certains critère!) comme la
proximite de l'approvision-
nement n'ont pas droit de cite
dans un appel d'offres public,
c'est bien dans la négociation
finale que la commune a pu

L'expérience d'Elisabeth Laville, à l'initiative du projet « Nos cantines pour la planète »

ll faut fédérer l'initiative loc
Alors que le WWF a lancé en juin dernier sa campagne « Oui
au bio dans ma cantine » pour mobiliser collectivites et parents
d'élevés a intégrer les produits bio a lecole, sept etablissements
prives de Paris et sa banlieue - des maternelles et primaires a
pédagogie alternative - se sont rassembles pour négocier un
nouvel accord avec le prestatane de restauiation scolaire de
deux dentre elles RGC Restauration (filiale de Sodexo) Sous
la houlette d'Elisabeth Laville, maman d'élevé maîs également
fondatrice du cabinet Utopies spécialise dans le develop-
pement durable, ce projet pilote démarrera des septembre
sur 450 repas par jour Et d'après elle, « il a ete plus jacde

.dè monter ce projet dans le prive, cest plus souple et plus

évolutif qu un appel doffres public » Le
nouveau cahier des charges négocié avec
Sodexo - par ailleurs client d LItopies -
compiend notamment la geneialisation
de I approvisionnement en produits bio,
équitables ou Label rouge sur des filieres
existantes, la suppression des espèces de poissons menaces et i
des produits industrialises et l'absence d'OGM Des exigences i
intégrées au contrat annuel du piestataire qui entraîneront un (
surcoût des repas de 8,5 % « Paul limiter la hausse des tarifs, i
nous avons introduit un ) epas végétarien et abaisse le nombre ,
de composants des repas de cinq a quatre »
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contractualiser ses exigences.
« Nous sommes partis sur
SO % de produits bio dès la
première année du contrat
avec un objectif global de
100% d'ici sept ans. Certains
produits comme le pain et
les condiments seront direc-
tement bio; pour d'autres,
viandes, hors-d'œuvre, œufs,
charcuterie, légumes et fruits,
nous laissons le temps aux
filières locales de se struc-
turer. L'objectif daugmenta-
tion est plus progressif, par
tranches de 10%, sur la durée
du contrat. En attendant, la
viande sera Label rouge. »
Saint-Etienne a fait le choix
d'un approvisionnement par
circuit court, sur un périmètre
incluant la Loire et ses dépar-
tements limitrophes « II f al-
lait rester cohérent, nous ne
voulions pas du bio importé
au prix d'émissions de gaz a
effet de serre inconsidérées »,

souligne le maire, qui espère
doper loffre locale grâce à ce
nouveau marché
Le pan est lancé maîs, en
attendant, le prix des repas
affiche déjà la baisse atten-
due par les Stéphanois, de
10 % en moyenne à 25 % pour
les revenus les plus modestes,
et ce malgré l'introduction du
bio. « C'est un double tour de
passe-passe, se réjouit Maurice
Vincent. Et d'une, en faisant
jouer la concurrence par une
renégociation ferme du contrat
passé, qui pratiquait des prix
élevés, et de deux, en profitant
de la conjoncture grâce au
terme de l'amortissement de
notre cuisine centrale. » •

Alexandra Delmolmo

Contacts
> Maine de Saint Étienne,
Maurice Vincent,
tél 0477487426
> Nos cantines pour la planète,
Elisabeth Laville,
tel 0662444300


